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les nationaux durant l’élection du 
comté d’O tawa. Dans deux towns 
hips trente personnes dont lvsnoms 
n’étaient pas sur, la liste des vo
leurs ont eu des certificats fournis 
par les agents et leurs votes furent 

| acceptés par l’officier rapporteur, 
un riellisle de première force.

Joseph de Hull et Ardouin, prési
dent de la société St. Thomas de 
Hull. Durant les discours les fan
fares faisaient entendre alternative
ment des airs joyeux.

La journée d’hier sera mémorable 
pour les membres de la société St. 
Thomas qui, comme d’habitude, 
n’ont rien épargné pour donner à la 
célébration de leur fête patronale 
tout l’éclat et la solennité désirable.

Tout en félicitant la société du 
succès qui a couronné la démons
tration d’hier, nous sommes heu
reux de joindre nos vœux à ceux de 
ses nombreux amis pour lui sou
haiter de continuer à marcher dms 
la voie de ’a prospérité qui a mar 
qué les premières années de sa fon
dation.

nuent à procurer à leur corps le 
développemer t et la force nécessai
res, de manière à ne pas faire men
tir ce vieux proverbe qui dit, avec 
raison, qu’un esprit droit et solide 
ne peut subsister que dans un corps 
sain, mens sana in corpore sano.

PERDU 1LE CANADA Snr le bateau traverser entre Ottawa et 
Hull, un portefeuille contenant une forte 
scmme d’argent. Donne récompense à la 
personne qui le rapportera au No. 121, me

Ottawa, 29 août 1887—3f.
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■macie, le public 
de pouvoir faire 
iptious des méde- 

au jour et de la 
vés.

1887—lm.

AVISEr,o.

NOUVELLESJe donne ans par Ica présentes que Ai. 
Napoléon Thérien m’a transporté to :s ’es 
livres de s «n commerce, et que je continue 
seule à faire le négoce d’épiceries, coin des 
ruet King et St Patrice. Par conséquent, 

me je pa e tous les comptes faite par 
Tbérien pour l’épicerie, je suis sot le au- 

ù percevoir le paiement de toutes 
di.es au magasin Les personnes 

iées do ne pay r qu’à moi. 
Aimr NAP. THKIUEN.

FRÈRES ET AMIS
SOCIETE ST. JEAN-BAPTISTE

Les marchands de bois des en- 
M. Dumont, ancien député libé-1 virons de Québec sont sou3 i*impres 

ral de Kamouraska. vient d’arriver 
des Etats Unis, où il était allé

Los membres de la section No're- 
Dame sont priés d-i se réunir à la 
salle de l’Union St Joseph, j- udi, 
29 courau*, à 7A p.m., pour procéder 
à l’élection des officiers de la section.

Par ordre,
Isidore Côté, 

Président.

M°™r
torisfe
sommes
endettée

sion que la déoutation qui a visité 
Québec le mois dernier aura pro

réfugier sans doute cour de tr®8|cilainement, une nouvelle entrevue 
bonnesraisons.il a été nommé clerc 
au département du Sacr. taire Pro 
vincial,e:i remplacement de M. Le
blanc, transféré à Montreal.

Ne pourrait on pas faire aussi 
venir >M. Catudal, ancien député 
rouge de Napierville. et qui mange 
aujourd’hui le pain de 1 exil ■ 11 
accepterait sans doute une place 

le gouvernement Mercier.
Un jeune Rmfret, Ills du Dr Rin 

fret, député de Q îébec Centre, a été 
nommé à la place de M. Chartier,

3 sont pr

Grande ‘Tente 

CO H P TANT

avec le gouvernement de Québec 
au sujet du loyer des limites pour 
la coupe du bois.

L’arrangement actuel expire le 
rC premier octobre prochain.

Ottawa, Oaoût 1887.

OX OEM A M» F.
Immédiatement quinze à vingt filles. Do 
bons gages seront payés. No. 257 rue 
Cumberland.
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ERRE D’ÛTATWA I n conseil mix mereh

Etes vous troublées la nuit et te
nues éveillées par les nleurs et les 
gémissements d’un enfant souffrant, 
do la dentition. S'il on est ainsi, 
allez immédiatement chercher une 
bouteille du Sirop Calmant de Mme 
Winslow, pour la dentit on d"s 
enfants. Son diet est inappréciable. 
Il soulagera immédiatement le pe
tit malade. Mères, vous pouvez 
compter sur lui, il n’y a pas à se 
méprendre à ce sujet. 11 guérit la 
dyssenterie et la diarrhée, j-ègle 
l’estomac et les intestins, guérit les 
coliques, amolli les gencives, dirai 
nue l’enllammation et donne de la 
force et de l’énergie à tout le systè
me Le sirop calmant de Mme 
Winslow pour la dentition des en
fants, est agréable au goût, et la 
prescription est donnée par un des 
plus vieux médecins des femmes de 
nourrices dans les Etats Unis. Il est 
en veille chez tousles droguistes du 
monde entier. Prix, vingt cinq cen- 
tins la bouteille.

Demandez le Sirop Calmant de 
Mme Winslow et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Mens sana in corpore sano
ABONNES, PAYEZ C'est ce que semblent avo r très- 

bien compris, et surtout vouloir 
mettre en pratique, les jeunes inem 
bres de l’Association Athlétique du 
Collège d’Oltawa. Ils comprennent 
que leur esprit, s’il est tendu sans 
relâche sur quelque problème d’al
gèbre ou sur une pago do traduc
tion, finira conme l’arc du bon 
Lafontaine par so fatiguer et se 
rompre ; aussi sont ils bien résolus 
à donner à cet esprit, tout le délas 
semeut que leur accordera la règle 
de l'Institution dont ils sont fiers 
de taire partie.

Mais comme le défaut d’organi
sation est, très souvent sinon tou
jours la cause de l’insuccès d.-s 
meilleurs projets et des meilleures 
entreprises, ces jeunes intelligences 
ont voulu provenir un tel dénoue
ment en donnant à leur Association 
un mécamsoie aussi régulier que 
complet. On eut donc 
élections ; mais ici point de cabale, 
point de corruption, et surtout point 
de consciences vendues poir quel
ques pièces sonnantes, aussi som
mes nous assurés oue le résultat ne 
sera point sujet à d’interminables 
contestations, si fréquei tes par le 
temps qui court.

Convoqués dans leur vaste salle 
de délibérations vers les 10 heures 

. hier matin, les membres de l’Asso
ciation, au nombre d’une centaine 
environ, eurent d’abo d à choisir 
leur président Le scrutin donna à 
M Arthur Sabourin, une majorité 
écrasante sur- ses concurrents, et 
le nouvel élu, après quelques 
heurt-ux et pleins d’à propos, entra 
immédiatement cil fonctions. Vint 
ensuite l’élection des vice présidents, 
ici encore les voix presqu’unaninies 
donnèrent à MM. Burns et C W. 
Rateman de fortes majorités.

Maintenant qui sera chargé de 
La journée d’hier a été bien côlô- tenir un compte rendu exact des 

brée par les membres de l’Union délibérations du comité, quel est 
St. Thomas d’Ottawa, à l’occasion celui dont la plume bien taillée, 
de leur fête patronale. pourra présenter au temps voulu el

Le point de départ de la procès- à qui de*droit, un état détaillé dos 
sion était la salle St. Joseph où eut affaires de l’association ? après mû- 

La lutte est virtuellement com. I [jell [a réunion vers les 9.30 du ma- re réflexion, M. George d'Oreon- 
Mnskinoneé. Les deux tin. De là les membres se rendirent nens fut désigné somme possédant 

à la Basilique où il y eut messe toutes ses qualités, et installé à la 
.splendide en musique, l’orchestre table du Sêcrétaire. 

sont déjà rencontrés à la Rivière Qrailt s’occupant de cette partie Go n’était pas tout ; il fallait en
fin l.ouo et à Saint Joseph. M. Ca avec le chœur de la basilique. core élire un trésorier, choisir quel

1 Le sermon fut prêché par le R. qu’un dont la probité éprouvée, le 
P. Langevin, du collège d’Ottawa talent des transactions et l’expêrien 
et la messe fut chantée par le Rév. ces des affaires pus-ent être un ga- 

M Martin J. Griffin, l’un des bi- j, Bouillon, assisté des Révds. P. rant de la prospérité dos ressources 
hlinlhècaires du parlement est parti Plantin et Guillaume. pécuniaires de la Société. M. Bé-

_ ..nvno-o dp nliisieurs se La vaste basilique était remplie dard, doit la réputation n est plus à 
pour un y g - d’une affluence considérable de fl- faire sous ce rapport, futéluàl’im-
maines à Washington, New ior . 1 dèles ; les membres des sociétés oc- mense n ajorité des voix et^ conduit 
Philadelphie et Boston. j cupant des places dans la nef. à son fauteuil au milieu d'un lon-

A l’issue de la messe la procès- nerre d’applaudissements.
,, il rendre à New-1 sion se reforma ayant à sa tête le Après quelques discours de cir-M. Mercier doit sa rendre à New de muiique'des Chaudières; constance prononcés parles

\ ork ces jours ci. S il ne réussit pas ilul d0 gte- Anne précédait les veaux dignitaires, MM.Alf Rochon, 
à faire son emprunt des $3,500,000, 02iciers délégués des sociétés de E. D. Baskerville, Alp. Cliarlcbo s, 
Il traversera immédiatement en secours mutuels d’Ottawa et de G. O’Keefe, Fred. Owens furent 
,, „ I „ „„„vernAment a un be- Hull. successivement appelés à prendre h
Europe. Le g La procession défila dans les rues parole, et cette première réunion,
soin très pressant d argent, paraît gu83eîi gt. André, St. Joseph, St. si bien remplie, se termina par

Patrice, Cumberland et York, jus- quelques remarques tout-àfait 
qu’à la selle St. Joseph. Les rues pratiques de la part du Directeur de 

Mme Par lesquelles passa la procession l’Association.
avaient été pavoisées do drapeaux à Dans une seconde ièunion qui 

Chaphau doivent se transporter diver3 endroits et la température eut lieu vers les 8 heures du soir, 
bientôt de France en Angleterre, où s'étant mise de la partie, les socié- on acheva d’organiser le comiié, qui 

environ avant! taires de la St. Thomas défilèrent pour celte anuee scolaire, est com 
au milieu d’uue haie vivante sur posé comme suit.

.chaque rue. Nous devons citer la Président, A Sabourin ; 1er Vice 
Aux dernières nouvelles 1 honora- rg3jdenCe de M. Chamard, l’un des président, C. W. Rateman ; "2e Vice 
ble secrétaire d’Etat avait pris beau-1 officiers de la St. Thomas, qui avait président, F. J. Burns ; Secrétaire,

été décorée avec un fort bon goût G. d’Orsonnens ; Trésorier, A. Bé- 
qui provoqua l’admiration de tous. dard.

Au retour à la salle, des discours Membres du Comité M. C'eaiy, 
de circonstance furent prononcés J, A. Charlebois, A. Ryan, H. Pi- 
par MM. Lapointe, président de nard.
l’Union St. Thomas; Jacques Du Directeur des jeux:—W. A. 
fresne, président de la société St. Bourgeault, G. O’Keefe.
Pierre ; Jos. Patry, président de En voyant de telles dispositions 
l’Union St. Joseph; Saucier, prési- dans de jeunes gens, nous ne pon
dent St. Antoine de Padoue ; Bé- vons nous empêcher de les féliciter 
dard, président de la société St. et de les encourager ; qu'ils conli-

î la Société Saint 
i do se réunir à 
iche prochain, à 
i, pour assister au 
i. Honoré Desor 
ivaiu membre de 
;édé le 23 courant, 
par ies présentes 

ion du dit décès 
à la société au 

icedu2 novembre

Sa Grandeur Mgr Lynch, arche 
vèque de Toronto, vient de publier 
la lettre suivante au sujet des abon 
nés qui ne paient pas leur sous
cription aux journaux qu’ils reçoi
vent :

153 Pièces fit* neuve i»’s étoiles à robes à 
10 contins, valant 15 ctn.

170 Pièces de nouvel'«vi étoiles 4 robes à 
12$ contins, valant 18 ci*

130 Pièces ilo nouvelles éto'let à robes à 
15 ceulm?, valant ‘20 cK 

115 i’lèces de ne a voiles étolfes ù rohes à 
20 ceniins, valant 30 et?.

193 Pièces de nouvelles étoiles à robes à 
25 contins, valant 3 cte.

163 Pièces de nouvelles étollos à robes à 
30 centins, valant 45 cts*.

187 Pièces <le nouvelles étoiles à robes à 
35 centins, valant 50 cts.

—AU8LI—
Soie noire et de couleurs à des prix extrê

mement bas.

sous ' ous «les mouches en achetant la

TC .LE METALLIQUE
Vf its Zt\ (t. Larerdure,

destitué.
QlJU'tere.s Améliorée*, 

Pinces a Glace,
Moulins pour l'herbe. 

Ciseaux pour l'herbe, 
Poeles a l’huile,

CHEZ

D’un autre côté, on annonce que 
M. H. A. Goyette, de Hull, a été 
nommé greffier de la cour de Cir-

Toronto, 3 septembre 1887
Monsieur,—Il m’est arrivé sou

„ ,, , ___ , , vent de voir avec peina et étonne-
cuitpour Hull en remplacement de ment leg nombreux app3ls faits par
M. C. Leduc. Nous ignorons si M. ies.directeurs de journaux à leurs 
Leduc a été congédié ou s’il a don- abonnés pour leur faire payer leurs 
né sa démission, mais dans l’an oc,1
l’autre cas, nous ne saurions avoir i obligations ; ils doivent savoir que 
de grief à formuler contre le gou- l’absolution donnée à un pénitent 
vprnpmpiri M Leduc s’est jeté vo- réellement contrit de ses fautes ne 
lo-tairemeut dans la mêlée, ,1 a fai, U, W e^pas 
la lutte bravement contre le canai- ^ d(J [a justice en ce monde sera 
dat ministériel dans le comté d'Ot- certainement puni dans l’autre. Les 
tawa il devait s’attendre à ce résul directeurs et propriétaires de jour 

, . _ uni mous noslnaux donnent leur temps, lej fruit
tat. Seulement nous b.âmons nos d,une éducaiion recherchée et de
amis de tolérer l’intervention active lgur expôrience en même temps que 
de MM. Poirier et Ernest Tremblay ;e prjx du papier, le salaire des ein- 
dans les élections, nuand nos ad p'.oyés ; en toute justice ils duvraint 
nans ies eicu , retirer un profit qui malheureuse
verniras sont si implacables a cet | ment n'est pas toujours en rapport 
égard. I avec leurs dépenses. Tout homme

Nous hésitons à croire que le qui néglige de payer tour un jour 
gouvernement Mercier ait nommé ual, auquel il s’est abonne qu il lit 
gou .e.iio „ ; et savoure, se trouve a retenir le
M. (loyettc, de Hall. Son casier ju I bj011 d’autrui 11 se met au niveau 
dicaire ne saurait être inconnu. Ou | v0[euri 

souvient que M. Goyette prit la 
poudre d’escampette 
se fit même passer pour mort, à tel 
point que sa nécrologie parut dans 
les gaz-ttes. Il est vrai que M. Go- 
yette n’ayant pu deveuir ministériel 

été sacré national. Il pa
rait que ça efface tout.—Minerve.

ordre,
Cus. Béroard, 

Sec.-Arch.
. 1887.
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1«UE WILLI 4M.

recours aux
LA COMPAGNIE

MANUFACTURIERE INTERNATIONALE 11
■ etCii,— I)E —

Biionterics Teutes et d’Auventsrs REÇU NOS M G H. Doucet vient de faire 
subir de grandes améliorations à 
son établissement de bijouteries, 
argenteries, etc., qui vont lui per* 

d’agrandir soncominnrce.il

CHAPEAUX i, 152,154, rue Sparts.181. »•«!*■ Sparks, Ottawa

; grand choix et 
i faisons une spé- 
1RAPLUIES et 

imperméables, 
lens de MERCE- 
mieux assortis, 
rates a 20 et 25c

mettre
vient de recevoir un assortiment 
magnifique de bijoux, mont r s, lior 
loges, argenterie et objets de fan 
tiiisie pour cadeaux de noc 
Doucet manufacture n répare Its 
bijoux, lus montres, etc.,et la sa is 
faction avec laquelle il a toujours 
remplis les nombreuses commandes 
des diverses sociétés de cette ville 
est une preuve convaincante de son | 
habileté dans cettè ligne d'aflai- 
res. Que chacun se donna la 
main et se rende en masse au 
bloc de l’Hôtel Russell, pour 
faire leurs achats de bijouteries,etc. 

2G mai—3m.

M.
&Tout à vous.se mots

Eiau-Unisaux John Joseph LYaNch. 

ArchevéqudTle Toronto.

IB BT FILS UNION ST. THOMAS
ue Rideau. TAPISSERIES!à Ottawa a

Manufacturiers de Tentes et Au
vents, Fournitures pour Camps, 
Toiles à Fenêtres, blanches.de cou
leur et avec décorations, Poles et 
Chaînes pour rideaux, Drapeaux de 
toutes les nationalités, Couvertures 
à l’épreuve de l’eau pour voitures 
et chevaux, etc., etc, constamment 
eu mains et faits à ordre de toutes 
grandemset de tous patrons, dans 
le plus court délais.

cficomptfl «pf-cial s«*r» accor- 
Marcliaml* <le bol*, Kutr«‘

et antre* nchetenre en

COUPS DE CRAYON

Tapisserie de manufacture 
Anglaise, Française, Belge, 
Américaine, Japonaise et Ctb» 
nadienne, à des prix variant 
depuis

INSTITUTRICE DEMANDEE
mencêe à 
candidats, M. Caron et M. I-egris, se

Les ComiEiBsaires d’Ecoles do la Munici- 
ilitô de Aldfield demandent une institu- 

trice. S’adresser à C. V. Casault; Hecré* 
taire-tréso'.ier, Bureau de Poste, Halrersen, 

ac, P.Q.
lep'embre 1887—3f.

j
Ponti 

24 eFTS n’a rien perdu de sa popularité. 4 ets. la pièce en montant.-ITn
preneurs 
*ro*.

N. B.— Tentes, Fournitures de Campe
ments, Drapeaux, etc., à louer 
à des conditions liberales.

AVIS<uron
3ontinuer à s’occuper 
Repreneur de pompes 
;r le passé, M. J. Séné- 
ork et Dalhousie, désire 
ic généralement qu’à 
aura constamment en 
mt Vt plus complet el 
3ntures funèbres, orne-

ON DEMANDE
Je puis assurer que mon 

assortiment est dix fois plus 
complet en cette ligne que 
tous ceux d’Ottawa combinés.

pour prendre des risques pour 
une assurance sur la vie. Il devra parler le 
français. S’adresser entre 9 et 10 heures au 
bureau de la compagnie “ Équitable sur la 
Vie,” 27 rue Sparks, Ottawa.

Ottawa, 25 aeût 1887—6f.

UN AGENT

pgiii
Voyez nos Drapeaux, Médailles 

et Lanternes Chinoises du Jubilé.
387

WM. HOWEnou-H lia^Denian lez Gtlalogue el Lis'c de Prix. 
Adressez :AVIS AUX ENTREPRENEURS. Bloc Ilowe, rue Rideau, et 

393 rue Cumberland.
Ottawa, 6 avril 1887—-Gm

A. G-. FORGIE,ITREPRENEURS. rkES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
\_) au soussigné et endossées '• Soumission 
pour Travaux à Cobourg,” seront reçues à 
ce bureau jusqu’à JEUDI, le 6 Octobre, 
pour la construction de travaux à Cobourg, 
Ont., d’après les plans et spécifications qui 
neuvent être vns au Département des Tra
vaux Publics, à Ottawa, et au bureau de 
Prêt de la ville de Cobourg.

Les soumissionnaires sont d) plus notifiés 
que les soumissions ne seront pas prises eu 
considération à moins qu’elles ne soient 

formules imprimées fournies 
et signées de leur eigna-

Gérant.
Ottawa, 25 Juin 1887—3mNS cachetées, adressées 

endossées '• Soumission 
ourg,” seront reçues à 
JEUDI, le 6 Octobre, 
de travaux à Cobourg, 

ans et spécifications qui 
i Département des Tra- 
tawa, et au bureau de 
oboarg. 
res sont da 
ne seront pas prises en 
lins qu'elles ne soient 
îles imprimées fournies 
s’gnôes de leur signa-

il.

CHAS. DESJARDINSM. Chapleau etL’hon
Marchand d’Articles provenant de 1»

Compagnie Manufacturière 
île i aoutchouc île Toronto L’Union Nationaleils passeront un 

de s’embarquer pour
plus notifiés mois

faites sur les L 
le Ministère, 
actuelle.

la Canada. ABONNEZ-VUUS AV

Grant Journal
“ L’ÜNION NA TI9NALE r

PUBLIE A OTTAV v ET A HULl,
S 1.00 par ann<seulement.

EN tillOS SEULEMENT.
Marchand do tou tus s:rtos d’articles en 

Caoutchouc, Courroies, Boyaux eu toile, 
cotou cl caoutchouc, Boyaux plu » petits 
pour l’arrosage des jardins, etc., articles à 
l’usage des mouleurs, Couvertures de Voi
tures, Hugs, Rouleaux pour Machines ù 
Laver, Tapis en Caoutchouc, Couvertes de 
chevaux, etc., etc.

Plus de $40,000,009 de capital.
Envoyez pour ' ^stes de prix cl escomptes.
Entrepôt et Bureau : No. 26, blcc de 

l’Hôtel Russell, rue Sparks, Ottawa, On
tario.

Aussi, agent pour les meilleures compa 
gnies d’assurances et courtier.

| Ottawa, 9 février 1887—la.

tun
Chaque soumission devra être accompa

gnée d*un chèque de banque “ accepté, égal 
à cinq pour cent” du montant de la sou
mission, payable à l'ordre de l'Honorable 
Ministre des Travaux Publics. Ce chèque 
sera confisqué si le soumissionnaire refuse 
de signer le contrat, après notification, ou 
s’il n°exécute pas les travaux entrepris; 
il sera remis si la soumission n’est pas

n devra être accompa- 
banque “ accepté, égal 
du montant de la son- 
Vordre de l’Honorable 
ix Publics. Ce chèque 
soumissionnaire refuse 

, après notification, ou 
les travaux entrepris ; 

soumission n’eet pas

e s’engage à accepter ni 
me des soumissions.

pt.ai887

coup do mieux.

Il y eut réunion du Cabinet hier 
après-midi.

Le Citizen dit quo chaque jour 
amène de nouvelles preuves que la 
corruption la plus effrénée a été 
pratiquée sur une haute échelle par

8 pages de lecture toutes les semaines 
Donne les prix du marche d’Ottawa. / 

Parait le Vendredi et est déposé à 1* 
poste assez tôt pour que les cultivateurs le 
reçoivent le dim& xche.

Le Département ne s'engage à accepter ni 
la plus basse ni aucune des soumissions.

Par ordre,
A. GOBEIL, 

Secrétaire.

In Publics.Dcpaitement des Travail 
Ottaw», 9 sept. 1A. GOB8IL, 

Secrétaire. ^87
Publics. 1
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